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"Tout comme la nature entière du grand banyan est contenue dans sa  minuscule graine, de
même aussi l'univers entier mobile et immobile est contenu dans le mot-semence Ram".

Ramapuravatapni Upanishad
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Editorial

Ce numéro est consacré pur sa plus grande part au 82ème Jayanti
de Sri YOGI RAMSURATKUMAR.

Rappelons que le Sad Guru est le 'Guru parfait', celui qui a atteint
la Conscience Divine.

Le Sad-Guru est une extériorisation, une incarnation de la Cons-
cience Divine, de notre propre Conscience qu'il nous faut réaliser. Il est
Krishna et nous sommes Arjuna, la conscience qui cherche à Se retrou-
ver.
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Guru Gita

1.- Le guru est Brahma; le guru est Vishnu; le guru est Shiva lui-même.
    En vérité, le guru est le suprême Brahman. Salutation à ce guru !

2.- Salutation au guru ! C'est par Sa grâce que le sadhak peut réaliser
     Celui qui pénètre toutes les choses de l'univers.

3.- Salutation au guru ! C'est par le collyre de la Connaissance
     Qu'il guérit la maladie de l'Ignorance et rend la vue à l'aveugle !

4.- Salutation au guru ! C'est par Sa grâce que le sadhak peut réaliser
     Celui qui pénètre toutes les choses animées ou inanimées, mobiles

ou immobiles de cet univers.

5.- Salutation au guru ! C'est par Sa grâce que le sadhak peut réaliser
     Celui qui, en tant qu'Intelligence (buddhi), pénètre les trois mondes

avec leurs objets mobiles ou immobiles.

6.- Salutation au guru dont  la nature resplendit vcomme le joyau du vedanta !
Salutation au guru, ce soleil qui fait s'épanouir le lotus du vedanta !

7.- Salutation au guru ! C'est Lui l'atman suprême, l'atman éternel,
l'atman de paix !

     Il réside au-delà de l'éther; absolument inconditionné, Il transcende
les aspects les plus subtils de l'expression.

8.- Salutation au guru ! Il est fermement établi dans la Connaissance et
dans la shakti de Brahman !
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     Il est orné de la guirlande de la Science sacrée; Il accorde, tout à la
fois, la libération et la fruition de la suprême félicité !

9.- Salutat£ion au guru ! En allumant chez le disciple le feu de la con-
naissance de Soi,

     Il réduit en cendres tout le bois du karma que d'innombrables nais-
sances avaient accumulé.

10.- Salutation au guru ! L'eau qui a touché Ses pieds sacrés assèche
l'océan du samsara,

     Et permet au sadhak de raéaliser le souverain Bien !

11.- Il n'y a pas de vérité supérieure au guru ! Il n'y a pas de purifica-
tion supérieure au service du guru !

     Il n'y a rien au-dessus de la Réalisation. Salutation à ce guru !

12.- Mon Seigneur est le Seigneur de l'univers; mon guru est le Guru de l'uni-
vers;

     Mon Soi est le Soi de tous les êtres. Salutation à ce guru !

13.- C'est dans le guru que l'univers a pris son commencement, mais
Lui, le guru, est sans commencement.

     Ce guru est la divinité la plus haute; nul n'est supérieur au guru.
Salutation à ce guru !

14.- Salutation au véritable guru ! Il est l'incarnation de la Félicité de
Brahman; Il est le dispensateur du bonheur suprême.

     Affranchi de tout lien, Il est la connaissance faite chair; et Il outre-
passe toute dualité !

     Aussi conditionné que l'éther, c'est Lui qu'indiquent les mantras
védiques tels que "Tu es Cela".

     Un, éternel, pur, immuable, Témoin constant des changements qui
ont lieu dans la buddhi, Il transcende les trois états; Il est exempt des
trois gunas !

Shri SHANKARACHARYA
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                              La Gloire du Nom Divin

                                                OM SRI RAM JAI RAM JAI JAI RAM

                                                  LA DYNAMO SPIRITUELLE :

YOGI RAMSURATKUMAR DE TIRUVANNAMALAI

(J.K. Saharabudhe
Karnataka - Bharat)

Existe-t-il 'une âme' qui ait atteint un mental stable à l'époque actuelle
(20è siècle) et existe-t-il actuellement un véritable YOGACHARYA  dans cet
univers ?

La réponse est bien entendu 'oui'.

Il vient de l'Etat du BIHAR (Inde), mais demeure actuellement au pied
du fameux 'ARUNACHALA PARBAT' à TIRUVANNAMALAI, Tamil Nadu.

Cette âme pieuse, YOGIJI, fut entretenue par Swami RAMDASJI
d'Anandashram (Kanhangad, Kerala). Yogiji est communément connu  comme
YOGI RAMSURATKUMAR. Il fut initié par Swami Ramdas en 1952.

Il entreprit une sadhana très austère, obéissant aux ordres du maître
qui étaient de chanter le Nom Divin, le Ram mantra, de manière constante,
littéralement vingt quatre heures sur vingt quatre.

Yogi Maharaj a traversé l'Inde de long en large, à pied, pendant 7 lon-
gues années, comme un mendiant sans le sou, renonçant à tout, et il est finale-
ment parvenu à l'endroit proche de l'ARUNACHALA PARBAT où il demeure
actuellement comme un Yogi réalisé.
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Yogiji s'implique rarement dans un dialogue avec quelqu'un. Il se dé-
place sans cesse, vêtu d'habits multicolores, tenant à la main une coque de
noix de coco (nariyal) ainsi qu'un éventail.

Le visage ryonnant et souriant, Yogiji Maharaj se désigne lui-même
comme 'MENDIANT' et conseille de chanter constamment le divin et tout
puissant Taraka Ram Nam mantra 'OM SRI RAM JAI RAM JAI JAI RAM'
qui lui a été donné par son Maître Swami RAMDAS le jour de son initiation
en 1952.

A l'époque actuelle, là devant nos yeux, existe un exemple concret qui
nous montre la puissance et la grandeur prodigieuses du Ram Nam Mantra.
En chantant simplement de manière constante le Ram Nam Mantra divin,
Yogiji a réalisé Dieu, dans cette vie-même, et a atteint le Dieu de Vie.

Il est juste jeune de 81 ans et c'est une VERITABLE SOURCE d'inspi-
ration pour des milliers d'âmes, non seulement en Inde, mais aussi à l'étranger,
en Afrique du Sud, Au Gabon, en France, à l'Ile Maurice, etc. etc.

Il  y a à l 'Ile Maurice un centre 'upasana', le YOGI
RAMSURATKUMAR BHAVAN, à Calebasses, ainsi qu'un bulletin mensuel
qui porte le nom de RAMA NAMA dont l'objet est de répandre le Nom Divin
(Ram Nam). Il est en français et existe depuis quelques années. Il est bien
entendu sous la protection de ce Grand YOGI GURU RAYA MAHARAJ et
est très habilement édité par ce grand dévot du Ram Nam, le bien aimé Kris-
hna qui vient de ce grand pays, la France.

Pour terminer, j'offre ce petit pétale de rose, sous la forme de cet article,
aux pieds de lotus du Grand et Vénéré YOGI MAHARAJ, et recherche très
humblement Ses Bénédictions pour qu'Il élève cette humble âme dans la voie
spirituelle de la Réalisation de Dieu dans cette vie même.

YOGI RAMSURATKUMAR

GURU RAYA MAHARAJ

KI JAI

OM SRI RAM JAI RAM JAI JAI RAM
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1.- Le darshan de Sri Annamalaiyar

Un dimanche, aux environs de 1964, alors que toutes les bouti-
ques étaient fermées, j'étais assis seul, drapé dans une solitude médita-
tive, dans un bazar de Tiruvannamalai. Je faisais face au gopuram est du
temple avec sa porte connue comme Porte de la Vertu et de la Sagesse
Un grand nombre de pensées traversaient mon esprit alors que je regar-
dait le gopuram majestueux et la montagne sacrée, Arunachala. Quelle
magnifique oeuvre d'art que cette tour ! S'élevant dans les cieux avec un
tel enchevêtrement et une telle varité de sculptures. Je m'émerveillais de
la bonté du mécène, l'homme qui était la cause de cette maginfique créa-
tion de pierre. La tour est du temple était une préface convenable pour le
grand temple. Pourquoi avait-il construit cette tour ? Sa dévotion l'avait
peut-être contraint à donner une expression appropriée au nom, à la gran-
deur et à la gloire du pays d'Arunachala. Une telle oeuvre était certaine-
ment le résultat d'une joie parfaite. Si des mystiques, des saints, des
dévots et des renonçants sans nombre avaient été attirés par Arunachala
et avaient à leur tour sanctifié cet endroit de l'empreinte de leurs pieds, il
devait y avoir eu une joie pour que tout cela se produise. Certains étaient
venus à Arunachala, avaient fait le tour de la colline sainte et s'étaient
assis en méditation. D'autres avaient fait le tour de la colline et s'en étaient
allés, chargés d'énergie spirituelle, poursuivre ailleurs leur ascèse. D'autres
encore étaient venus à Arunachala et y avaient été purement absorbés.
Méditant ainsi, je regardais la colline sacrée et la tour magnifique de

TRESORS DU COEUR

L'Inoubliable Yogi Ramsuratkumar
(Perumal Sadaiyan)
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manière continue. Pendant tout ce temps, mon coeur languissait après
quelque chose que je ne pouvais définir.

Soudainement, au pied de la tour du temple, je vis un rayon de
quelque chose comme un faisceau de lumière, rapide et soudain comme
un éclair; qui transformait le soir pour un moment. C'était une forme
humaine qui s'avançait vers moi. L'allure et le maintien étaient extraor-
dinaires et bien que la distance entre nous ne me permettât pas de voir le
visage, je sentis que c'était le Seigneur suprême marchant sous forme
humaine. Mais mon esprit ne pouvait pas s'y donner trotalement. Encore
et encore mon esprit et mes yeux se tournaient vers la colline et la tour.
Lorsqu'ensuite je baissais les yeux je vis le visage s'avancer vers moi à
grands pas dans un but précis, avec une magnifique apparence et un
doux sourire sur le visage. Bien que je notais ces détails, je regardais au
loin et levais les yeux vers la tour et la colline. Notant mon indifférence
étudiée, la silhouette se balança d'un côté à l'autre tout en avançant, me
bouchant ainsi la vue sur la tour et la colline. Le personnage vint très
près. J'étais ennuyé de l'obstruction à ma vue et je commençais alors à
regarder le personnage avec colère. Swami devait connaître la raison de
ma contrariété car il me regarda intensément en souriant. Peut-être était-
il amusé de ma préférence pour la tour du temple et pour la colline alors
qu'il se présentait de manière si accessible et si volontiers. Cette allure
était Royale et il semblait grand et impressionnant. Il portait à la main un
éventail en feuilles de palmier et quatre ou cinq journaux. Il s'était drapé
d'un châle vert. Ses cheveux reposaient en grappes autour de son visage.
Son visage rayonnait, net avec un front large et brillant. Il se tenait ainsi,
me bouchant la vue sur la tour du temple et sur la colline. Un jaillisement
de colère monta en moi de manière tout à fait discernable mais la ren-
contre de nos yeux fit disparaître ma colère sur le champ.

Je fis un geste affectueux de ma main gauche et l'invitai à s'asseoir
à côté de moi. Il s'assit aussitôt sans hésiter. Je reportai de nouveau mes
yeux vers la tour du temple et vers la colline. Bien que mon regard était
fixé au loin je sentais que la personne qui était assise près de moi me
regardait comme si elle me parlait. J'étais conscient de sa présence de
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manière aigüe. Ainsi, quoique nous fussions assis côte à côte, nous ne
nous parlions pas. Pratiquement vingt minutes s'écoulèrent ainsi. Il me
regardait vivement, je pouvais le ressentir et commençais à me deman-
der pourquoi il me regardait de cette façon. Peut-être, pensai-je, était-ce
mon aspect.

Je portais la barbe et les cheveux nattés. Etant un commerçant
prospère, je portais un anneau, une chaîne autour du cou et un bracelet,
tous en or. Bien que ce fût jour férié pour le marché, puisque nous étions
dimanche, je m'asseyais en dehors des boutiques dans le bazar. Peut-être
Swami s'étonnait-il de cela.

2.- Refroidissant le café.-

Alors qu'il me regardait ainsi, je pensai que je devrais au moins lui
offrir une tasse de café. Me tournant vers  l'aîné je dis : "Monsieur, s'il
vous plaît, prenez un café", cela d'un ton aimable, et j'entendis : "Oui,
très bien, en réponse sur un ton profond. Je sentis le son emplir mon
esprit et  frapper mon corps.  Je devins conscient sur le champ et portai
mes yeux et mon mental sous contrôle. L'instant d'après je frappai dans
les mains pour appeler les garçons qui jouaient sur la terrasse au-dessus
des boutiques du côté opposé. L'aîné assis à côté de moi me demanda :
"Pourquoi frappez-vous dans les mains et appelez-vous ces garçons ?".
Je répondis très humblement : "Monsieur, je les appelais pour aller cher-
cher le café." Swami fut alors heureux de me donner un ordre pour la
première fois. "Pas eux. Allez vous-même le chercher." Cela me fit de
nouveau me mettre en colère. Peut-être était-ce une erreur d'avoir offert
un café à cet homme. Voilà maintenant qu'il me donnait des ordres. Si je
donne des ordres il y aura dix personnes payées pour les exécuter. De
toute façon, qui est cet homme, pour qu'il me donne des ordres ? Qui est-
il ? Il ne sait pas qui je suis. Je suis un merchand de quelque standing,
propriétaire d'une boutique. C'est moi qui l'ai invité pour un café. Si
maintenant je ne lui apportais pas le café, je serais coupable d'un man-
quement. Je dois donc aller le chercher moi-même. Je dois tenir ma pa-
role. S'il avait demandé un café, j'aurais pu lui donner une roupie et
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aurais pu être quitte avec ça. J'aurais alors été libre de toute erreur.. Ainsi
courrait mon esprit d'une manière confuse. Comme s'il connaissait ma
confusion, Swami me demanda : "Pourquoi hésitez-vous ?"

Je me levai et commençai à marcher, regardant des deux côtés
pour voir si l'on me regardait faire une commission. Alors que je m'éloi-
gnais, Swami cria : "Apportez deux cafés !" Peut-être que l'aîné avait
très faim  et que c'était la raison pour laquelle il demandait deux tasses
de café. C'est en pensant cela que j'entrais dans l'hôtel et commandais
deux verres de café frais. Le propriétaire de l'hôtel me demanda : "Pour-
quoi êtes-vous venu vous-même ? Si vous aviez envoyé un mot je vous
aurais envoyé le café par le garçon." Je répondis : "Merci, mais non."
J'avais du marcher environ 70 yards quand deux ou trois personnes m'ar-
rêtèrent et m'offrirent de porter le café pour moi. "Donez-le moi", dit
chacun d'eux. Mais je répondis : "Je prends ce café pour une personne
vénérable. Aussi dois-je le porter moi-même." Après avoir répondu de la
sorte j'atteignais le coin du bazar.

Je vis que l'aîné était assis majestueusement, faisant face à l'ouest,
en fumant une cigarette. En voyant çà je pensai que Swami avait l'habi-
tude de fumer. Au moment où je me présentais avec le café, Swami me
demanda : "Alors que vous veniez, quelqu'un ne vous a-t-il pas offert de
porter le café ?" Je répondis : "Je ne leur ai pas donné. Je l'ai apporté
moi-même."

Prenant le café, il le versa dans quatre tasses et commença à le
refroidir en versant une tasse dans l'autre. Je n'étais pas capable de com-
prendre la signification de cet acte et étais embarrassé. Après avoir re-
froidi le café, il m'en donna la moitié et se mit à regarder ma barbe et
mes cheveux nattés. Puis il versa l'autre moitié du café dans la coque de
noix de coco qu'il avait et la tenant dans une main il continua de me
regarder. Je m'assis aussi en le regardant, en tenant ma part de café.

Après qu'il eût bu le café, il rassembla les verres et dit : "Allez les
rendre." J'avais pensé envoyer les garçons du magasin pour cela. Mais il
disait que je devais y aller moi-même. J'étais fâché de la manière dont il
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me faisait faire une chose après l'autre. Mais j'y allais moi-même.

3.- Les Charminar.-

Sur le chemin du retour j'achetais pour deux annas et demi de
cigarettes Charminar et une boîte d'allumette pour un demi anna, faisant
ainsi des achats pour trois annas en tout. Je les plaçais devant Swamji.
Alors que je faisais cela, Swami réagit comme un homme qui aurait été
touché par un fer rouge et il demanda d'une voix qui correspondait à sa
réaction : "Qui vous a demandé d'acheter cela ?". A cela je répondis sans
peur et d'une manière très humble : "Monsieur, vous n'avez pas demandé
cela. C'est moi qui les ai achetées. Dans les villages, une fois le repas
terminé, c'est une habitude de mâcher quelques feuilles de bétel, de fu-
mer un cigare ou de mâcher des épices. Alors j'ai pensé que vous aime-
riez fumer une cigarette après le café. Pardonnez-moi si j'ai eu tort." En
réponse, Swami rit avec une telle joie et un tel amour que cela réjouit et
remplit mon esprit. Plus, il me tapota dans le dos et cela fit déborder
mon coeur d'une sensation de plénitude.

L'instant d'après Swami me demanda : "Qui êtes-vous ? Où vivez-
vous ?"  J'étais plutôt déconcerté du fait qu'il me demandait qui j'étais
alors qu'il était assis au-dehors de ma boutique. Je répondis : "Cette
boutique d'articles en métal m'appartient." Puis Swami me demanda : "A
quelle heure ouvrez-vous le magasin ?" - "J'ouvre le magasin à sept heu-
res et demi le matin. L'heure de fermeture dépend des clients. Cà peut
être à 10 heures du soir que l'on ferme la boutique." Puis Swami me
demanda : "Comment vous appelez-vous ?". Je répondis ainsi : "Mes
parents et aînés m'ont appelé Sivanananda Perumal." Là dessus il éclata
d'un joyeux éclat de rire. Je me demandais pourquoi il riait et lui deman-
dai : "Riez-vous du fait que c'est un nom très long ?". Là-dessus il ria
encore. Il me regardait en continuant de rire. Puis il me demanda d'une
voix douce : "Pourquoi portez-vous la barbe et des cheveux nattés ?"
J'étais enflammé d'une grande colère et m'exclamai : "C'est une chose
sur laquelle vous ne devriez pas poser de questions" et je le regardai
fièrement. Pourtant Swami continua de me regarder très tendrement...
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"Comment Il travaille"

C.C. Krishna

Je ne sais pas parler de mon Maître. Tous les mots me semblent vains et
lorsque l'un arrive au bord des lèvres, il semble si restreint qu'il ne parvient pas à en
sortir. Aussi aujourd'hui je préfère donner une toute petite illustration vécue ré-
cemment de la lila de Yogiji.

Fin novembre, comme chaque année, le problème s'est posé pour le numéro
de décembre de RAMA NAMA. Comment faire ? Faire comme les années précé-
dentes un double numéro en janvier ? Je ne sais pourquoi, mais pour la première
fois il m'a semblé qu'il serait préférable de faire un numéro simple pour décembre
et consacrer le numéro de janvier au Jayanti de Yogiji. Devant partir le 21 novem-
bre pour Bharat, il fallait donc faire vite car tout devait être imprimé et envoyé
avant cette date. L'imprimeur, Goolaubji, homme ô combien magnifique, avait of-
fert et promis de tout faire et de sortir ce numéro en quatre jours. Je me mettais
donc à l'ouvrage et traduisais la suite des textes qui paraissent de manière continue.
Puis problème pour le texte principal : pas de temps pour traduire une upanishad et
en faire le montage, pas de temps pour traduire convenablement une conférence de
Swami Rama Tirtha. Je ne sais pourquoi, l'idée de répondre à cette question se
produisit toute seule.

Dans ces cas là, il suffit de s'installer derrière un clavier pour que les choses
viennent de manière quasi immédiate. Cet article fut ainsi rapidement rédigé et
intitulé "TO BE OR NOT TO BE".  Pourtant, en le relisant, il semblait quelque peu
trop 'dur' pour le faire paraître. D'un autre côté, pas de temps pour autre chose
sinon une traduction rapide qu'il était toujours possible de faire d'un texte hindou
ou autre. Mais une force me dit qu'il ne fallait pas ôter cet article, qu'il fallait le
laisser, alors même que le mental conseillait de l'enlever. Trois ou quatre fois le
problème est revenu en question, mais en définitive, je laissai l'article. La tête se
dit que la majorité des lecteurs étaient français et peu nombreux les lecteurs mau-
riciens, que cela donnait des nouvelles aux abonnés de longue date, etc.

J'appelais cependant un ami pour lui demander, entre autres,  ce qu'il pen-
sait de ce texte, chose que je ne fais jamais habituellement. Cet ami travaille à la
confection d'un hebdomadaire récent de Maurice, SUNDAY VANI, journal fait par
les hindous pour les hindous. Pas toujours d'accord avec l'orientation de ce journal,
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le problème n'était pas là, il répondait de toute façon à une véritable nécessité. Bien
entendu, cet ami et moi nous étions rencontrés 'comme par hasard'. Je lui lisais donc
l'intégralité de l'article par téléphone pour avoir son avis, lui faisant part du fait que
l'intérieur me poussait à le laisser.

Sa réaction fut tout à fait inattendue : "Donne-moi vite cet article, qu'il pa-
raisse dans SUNDAY VANI ce dimanche même. C'est urgent !" Et il me demanda si
je pouvais faire moi-même la mise en page car il ne restait qu'un jour pour l'impri-
merie.

Me mettant aussitôt à l'ouvrage,  j'accompagnais l'article d'une photo de Yogiji.
L'ami en question me convainquant de la nécessité d'y joindre la mienne,  je finis-
sais par accepter à la condition que la photo de Yogiji soit en grand et la mienne en
tout petit et si possible ne figure pas.

Tous les RAMA NAMA étaient envoyés, le travail était donc fait. Le matin
du départ pour Bharat et Tiruvannamalai, j'achetai SUNDAY VANI qui paraissait ce
dimanche matin même. Comme un fait exprès, c'est le même ami qui nous conduisit
à l'aéroport, où il me remit sa photo pour que Yogiji la bénisse et le conduise... La
balle était jetée, le stupide Krishna ne serait pas là pour les réactions puisqu'il était
déjà dans l'avion. Et, comme dirait Pilate, "il n'était pour rien dans toute cette his-
toire". L'article paraissait avec, sur la page à côté un magnifique article sur le GANGA
ASNAN par un Swami Paramananda qui regrettait, lui aussi, la perte des véritables
significations.

Le 26, après un arrêt d'une journée à Mumbai pour la dernière mise au point
relative à l'impression de HAMSA, 26 heures de train pour rejoindre Chennai et un
voyage en bus jusque Tiruvannamalai, j'arrivais avec ma fille aînée Lakshmi à l'as-
hram de Tiruvannamalai. Il était 14 heures. C'était magnifique, nous avions le temps
de nous laver et de nous changer pour avoir le darshan de Yogiji à 16 heures. A 16
heures, la voiture de Yogiji pénétrait dans l'ashram et Yogiji bénissait les dévôts
alignés. Il sourit en me voyant et Ma Devaki de même en découvrant Lakshmi.
Yogiji se rendit comme à l'accoutumée dans le grand mandapam et quelque temps
après tour à tour les dévôts allaient tourner autour de la statue. Mon tour venu, je me
prosternais ensuite totalement aux pieds de Yogiji et rejoignais le hall de prières
avec tout le monde. Le chant du Gurunama commença. Nous étions là depuis une
vingtaine de minutes que Ravi venait me chercher. Yogiji demandait à me voir. Je
prenais le tout nouveau RAMA NAMA pour lui offrir.

Alors que normalement Yogiji reçoit disciples et dévots à l'extérieur près de
la porte du mandapam, il nous reçut à l'intérieur même où deux chaises venaient
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d'être placées. Lakshmi et moi nous prosternâmes et, après m'avoir fait asseoir, et
que Ma Devaki soit venue demander à Yogiji si elle pouvait prendre Lakshmi avec
elle, Yogiji me posa cette question :

- "Krishna, préfères-tu être à Maurice ou en France ?" Je répondais que tout
compte fait Maurice était mieux dans le sens où il était là encore possible de se
sentir être humain et non un simple numéro ou un simple outil de production. Je lui
offrais un dessin de ma seconde fille Parvati qu'il regarda attentivement puis porta à
son front avant de me le rendre, puis RAMA NAMA. Je lui indiquais que ce numéro
fêtait les 6 années d'existence de RAMA NAMA.

- As-tu toujours assez de matière pour RAMA NAMA ? Y a-t-il assez de per-
sonnes qui écrivent ?

- Père, la majorité des textes qui paraissent sont des traductions de sages
tels que Swami Vivekananda, Swami Rama Tirtha, Sri Ramakrishna, etc... ou d'écri-
tures...

Yogiji feuilleta RAMA NAMA. Yogiji, s'il parle hindi, bhojpuri, tamil, an-
glais, ne parle pas français. Pourtant, en feuilletant, il s'arrêta juste à la page de titre
de l'article 'TO BE OR NOT TO BE". C'est drôle, mais "je le sentais venir" ! N'en
avait-il pas été de même lorsqu'ayant annoncé dans RAMA NAMA l'arrêt de sa
parution, il s'était justement fait traduire ce passage à Tiruvannamalai et m'avait
immédiatement envoyé un message ?

- Et cet article, Krishna ?

- Oh, çà, Père, çà n'est pas d'un grand sage. J'ai écrit cela avant de venir.
C'est en quelque sorte un point sur la situation de l'hindouisme à Maurice et c'est
sous forme de réponse à une question... J'ai longtemps hésité avant de le mettre,
mais j'ai ressenti que je devais le laisser.

Il me tendit RAMA NAMA :

- Lis, Krishna.

Je lus simplement la question, sentant qu'il était inutile d'aller plus loin. Puis
Yogiji me posa des questions sur Maurice, comme il le faisait tous les ans à mon
arrivée. Des questions, comme toujours, a priori anodines...

Mais, comme d'habitude aussi de manière a priori anodine, indirecte, Yogiji
venait de m'apporter la réponse. Eh oui, il était bien écrit aussi dans l'article en
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question. " Ce Krishna ne fait strictement rien. Nous ne sommes que des instru-
ments entre les mains des sages."

Yogiji me dit aussi :

- Krishna, il y a encore des amis qui sont en contact avec toi et qui t'écrivent.

- Oui, Père, c'est magnifique, et quelquefois même je reçois un coup de télé-
phone. Certains me disent de revenir en France.

- Et que leur réponds-tu ?

- Que vous m'avez envoyé à Maurice et que c'est donc là que je dois être.
Que je fais ce que vous me demandez de faire, Père.

J'ai relu ensuite de nombreuses fois cet article dans l'exemplaire de SUNDAY
VANI que j'avais apporté. C'était vraiment comme si je n'en étais pas directement
l'auteur. Et je voyais que, quelques soient les réactions à cet écrit qui était un vérita-
ble coup de pied dans la fourmilière, la réponse à ces réactions était déjà écrite dans
l'article lui-même.

Lorsque je parlais le jour du Jayanti de la situation des hindous à Maurice à
Suresh avec lequel je suis particulièrement lié et qui vient d'être nommé
Superintendant de police à Mallapuram et que je lui faisais part de l'article et de
l'entrevue avec Yogiji, il dit , s'adressant à moi et à trois proches amis présents dans
la pièce :

"Voyez comment les sages travaillent. Leur manière est tout à fait impéné-
trable ..."

Comme si ce n'était pas assez, alors que les deux années précédentes cela
avait été arrêté par Yogiji, j'eus l'immense bénédiction d'être appelé chaque matin à
partager son petit déjeuner sous la hutte, avec Lakshmi !

Rentrant à Maurice, je remarquai dans les deux  'Sunday Vani' parus depuis
mon retour que d'autres voix se joignaient , que la place donnée à la spiritualité
semblait devenir plus importante et que des articles vraiment 'instructifs' voyaient le
jour, comme justement sur le Gayatri Mantra, ou encore un commentaire sur la
Bhagavad Gita par le grand Swami Chinmayananda.

YOGI RAMSURATKUMAR
JAYA GURU RAYA !
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Le Phare Divin à Tiruvannamalai

(Article paru dans "The HINDU', quotidien national indien
 le 30 novembre dernier, veille du Jayanti de Yogiji)

Tiruvannamalai, Nov 29: Bhagavan Yogi Ramsuratkumar Guru Maharaj,
le Phare Divin, a servi l'hnumanité en invoquant la miséricorde du Père, le
Seigneur Omniprésent qui seul existe, rien d'autre, personne d'autre, pen-
dant de nombreuses années, ayant choisi Tiruvannamalai pour demeure en
1959.

Il est l'avatar, le sauveur, qui est descendu vers nous dans ce Kaliyuga pour
redresser le Dharma, fidèloe à la déclaration de la Bhagavad Gita. Né dans
un village près des rives de Ganga le 1er Décembre 1918, le jeune yogi fut
fasciné par la sainteté de Ganga et on le trouvait souvent en compagnie des
sadhus.

Il avait l'habitude d'offrir biksha aux sadhus dans sa maison et le plus sou-
vent au nécessiteux il offrait sa propre nourriture. Il n'est pas étonnant
qu'aujourd'hui à l'ashram, par Sa Grâce, de nombreux sadhus et de nom-
breux pauvres se voient offrir annadhanam (don de nourriture), sans parler
des vingtaines de dévots qui reçoivent le prasad quotidiennement.

La soif spirituelle de ce jeune yogi qui soupirait à voir Dieu, trouva qsuelque
assouvissement en 1947 et en 1948 quand il arriva à l'Aurobindo Ashram
à Pondicherry pour avoir le darshan du grand saint et quand il voyagea
aussi jusque Tiruvannamalai pour avoir le darshan de Ramana Maharshi.
Il était à la recherche de son Guru et bien qu'il ait eu le darshan de Papa
Ramdas en 1947 et en 1948, le temps n'était probablement pas venu pour
son initiation car il dut retourner à Varanasi, uniquement pour revenir dans
le sud après avoir entendu parler de l'atteinte de siddhi par Sri Aurobindo
et Sri Ramana Maharshi.

En 1952, l'anxiété du disciple se refléta dans le Guru et le Bihari Yogi
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Ramsuratkumar fut initié avec le mantra "Om: Sriram Jairam Jai Jai Ram'
par Papaji. Après avoir erré à travers tout le pays pendant sept longues
années selon ce qu'il avait dit à son Guru, il choisit Tiruvannamalai comme
demeure.

Pendant presque 20 ans, c'était un moine errant. On le voyait dans l'en-
ceinte du temple, sous l'arbre Punnai, sur les quais de la gare ou sur les
plate-formes des boutiques. Même là il rugissait comme un lion pour éloi-
gner quiconque l'approchait.

Seuls de grands érudits comme Ki Va Jagannathan, T.P. Minakshisundaram
et Periasami Thooran avaient percé sa divinité et par leur art poétique et
leur abandon absolu par foi, avaient obtenu son signe de tête pour l'appro-
cher plus.

Tenant compte des prières des dévots, il accepta de rester dans une petite
maison dans Sannadhi street, près du temple, en 1978.

Ce fut en 1993, après 15 années de demandes dévotionnelles concentrées
qu'il condescendit à l'établissement du Yogi Ramsuratkumar Ashram.

Dans cet ashram, il est facile de ressentir les vibrations divines. Le chant
de son nom Yogi Ramsuratkumara Jaya Guru Raya, à l'unisson, peut nous
emmener à des hauteurs extatiques d'expérience passionnante.

Bhagavan Yogi Ramsuratkumar Guru Maharaj donne son darshan à l'as-
hram tous les jours entre 10 heures et midi et de nouveau entrre 16h et 18h.

Il est aussi possible de l'apercevoir à 7 heures du matin quotidiennement
sur les lieux de l'ashram.

Bhagavan, l'enfant Divin, ainsi que la Divine Mère Ma Devaki, est tou-
jours disponible, partout, et que ce soit notre bonne fortune de recevoir
leur bénédictions qui  peuvent seules être la plus grande récompense dans
la vie. ENS
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SRI YOGI RAMA SURATKUMARA SWAMI
SAHASRANAMA STOTRA

(RAMA NAMA donnera dans ce numéro et les suivants l'intégralité du Stotra.
On peut obtenir le chant sur cassette ou CD  auprès du Yogi Ramsuratkumar Bhavan)

xq:}gks xq.kfuf/k% xq:Js"Bks xq:fç;% A
lqjRdqekj ;ksxhUnz% jkeuke lqthou% AA

Gurudvaho gu¸anidhiÅ guru¿reÀ¶o gurupriyaÅ
suratkum¡ra yog¢ndraÅ r¡man¡ma suj¢vanaÅ

Sri Suratkumara, le roi parmi les ascètes, a une vie admirable
caractérisée par le nom de Sri Rama; il est le meilleur parmi les gurus; il est une

la demeure de grandes qualités, excellent parmi
les enseignants et il aime les gurus (enseignants/anciens).

Kkuoku~ /keZoku~ /keZ j{k.kSd /kqja/kj% A
/;kuoku~ lR;oku~ /keZI HkDr j{k.k iafMr% AA

jµ¡nav¡n dharmav¡n dharma rakÀa¸auka dhuraÆdharaÅ
dhy¡nava¡n satyav¡n dharm¢ bhakta rakÀa¸a paÆ¶itaÅ

Il est toujours empli de connaissance, plein de vertu il est efficace
dans la protection du dharma; il est toujours adonné à la méditation

profonde; il est plein de véracité, il possède le dharma
et c'est un adepte dans la salvation de ses dévots.

deZ;ksxh Kku;ksxh HkDrikru rRij% A
ftrdke% ftrØks/k%  ftrklw;ks ftrsfUnz;% AA

karmayog¢ jµ¡nayog¢ bhaktap¡lana tatparaÅ
jitak¡maÅ jitakrodhaÅ jit¡s£yo jitendriyaÅ

Il est voué aux voies de l'action et de la connaissance et il est ardent
à protéger les dévots; il a conquis les vils désirs;

il a vaincu la colère; il a conquis la jalousie et a soumis les sens.
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rkir=; fofueqZDr% jkeuke tifç;% A
vjfoUneqfuçkIr & Kkup{kqjrhfUnz;% AA

t¡patraya vinirmuktaÅ r¡man¡ma japapriyaÅ
aravindamunipr¡pta - jµ¡nacakÀurat¢ndrayaÅ

Il est absolument libre de la triple affliction; il aime chanter le nom "Rama";
il a reçu l' "oeil" de la connaissance du Sage Aravinda;

il a transcendé le domaine des sens.

je.kegf"kZ xq:çkIrfnO;Kku çHkkooku~ A
jkenklxq:çIr jke eU=Sdthou% AA

rama¸amaharÀi gurupraptadivyajµ¡na prabh¡vav¡n
r¡mad¡saguruprapta r¡ma mantraukaj¢vanaÅ

La gloire de la sagesse divine lui fut accordée par le Sage Ramana Maharshi;
sa vie est totalement dédiée au Rama mantra reçu de Sri Ramadasa Guru.

dapqdks".kh"kou~ Lokeh dikiw.kZ foykspu% A
djksikÙk ukfjdsy dj.Moj Hkw"k.k% AA

kaÆcukoÀ¸¢Àav¡n sv¡m¢ k¤p¡p£r¸a vilocanaÅ
karop¡tta n¡rikela kara¸¶avara bh£Àa¸aÅ

Lui, le maître, est vêtu d'un kurta et d'un turban; ses yeux
sont remplis de compassion; il a un ornement sous la forme

d'une belle coque de noix de coco que l'on trouve dans sa main.

iao dON oL= /kkjh ;ksx oL= foHkwf"kr% A
iapikrdiki?u% iékxklu HkfDreku~ AA

paÆca kaccha vastra dh¡r¢ yoga vastra vibh£ÀitaÅ
paÆcap¡takap¡paghnaÅ pann¡g¡sana bhaktim¡n

Il s'habille dans le style panchakaccha; il resplendit dans ses vêtements
yoguiques; il détruit les cinq grandes fautes; il a une dévotion

affectueuse envers celui qui dévore les serpents (Garuda).

iqUukx r:ewyLFk% j?kqukFk lqlsod% A
uke ladhrZuksRlkgh dhrZuksfprurZu% AA

punn¡ga tarrum£lasthaÅ raghun¡tha susevakaÅ
n¡ma saÆk¢rtanots¡h¢ k¢rtanocitanartanaÅ

Il est assis au pied de l'arbre Punnaga; c'est un excellent serviteur
de Sri Raghunatha (Rama). Il montre un vif intérêt dans le chant

du Ramanama; il danse aussi en accord avec le chant.
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f'kokRek f'koladYi% f'ko /keZij% f'ko% A
f'ko ÑR;% f'kos"B'p f'kodekZ f'kofç;% AA

¿iv¡tm¡ ¿ivasaÆkalpaÅ ¿iva dharmaparaÅ ¿ivaÅ
¿iva k¤tyaÅ ¿iveÀ¶a¿ca ¿ivakarm¡ ¿ivapriyaÅ

C'est une âme auspicieuse; il a une volonté auspicieuse; il est porté
à accomplir des actions auspicieuses; il est lui-même Shiva;

ses activités sont bénéfiques à tous; il est aimé par le Seigneur Shiva;
ses actions sont auspicieuses; il aime le Seigneur Shiva.

f'koHkDr% f'kokdkj% f'kodk;Z /kqjU/kj% A
f'kokpkj% f'kokjO;'p f'koHkDroj% 'kqHk% AA

¿ivabhaktaÅ ¿iv¡k¡raÅ ¿ivak¡rya dhurandharaÅ
¿iv¡c¡raÅ ¿iv¡ravya¿ca ¿ivabhaktavaraÅ ¿ubhaÅ

C'est un dévot du Seigneur Shiva; il a la forme de Shiva; il peut aire des actions
auspicieuses; il est adonné à un code de conduite auspicieux; il a un nom

auspicieux; il est cher aux dévots du Seigneur Shiva; il est auspicieux.

f'ko'khy% f'koxq.k% f'kofpÙk% f'koknj% A
f'kok:.ks'k ru;% f'koHkfDr erka oj% AA

¿iva¿¢laÅ ¿ivagu¸aÅ ¿ivacittaÅ ¿iv¡daraÅ
¿iv¡r£¸e¿a tanayaÅ ¿ivabhakti mat¡ÆvaraÅ

Il est d'un caractère auspicieux; il a d'auspicieuses qualités; il a
un mental auspicieux; il a un grand amour pour le Seigneur Shiva;

c'est le fils de la Déesse (Apitakuchamba) et du Seigneur Arunachaleshvara.
C'est le meilleur parmi les dévots de Shiva.

f'koLoHkko% f'kon% f'kodk;% f'koksRlqd% A
f'koladhrZuksRlkgh f'ko uke ti fç;% AA

¿ivasvabh¡vaÅ ¿vadaÅ ¿ivak¡yaÅ ¿ivosukaÅ
¿ivasaÆk¢rtanots¡h¢ ¿ivan¡ma japa priyaÅ

Il est d'une nature auspicieuse; il est celui qui accorde ce qui est auspicieux; il a
un corps auspicieux; il est intéressé dans les choses auspicieuses; il montre un

grand intérêt à chanter les louanges de Shiva; il aime chanter les noms de Shiva.

f'kokfHk?k% f'koefr% f'ko jke lekJ;% A
f'ko{ks= fuoklh p f'koHkDrçiwtd% AA

¿iv¡bhidhaÅ¿ivamatiÅ ¿ivar¡ma sam¡¿rayaÅ
¿ivakÀetra niv¡s¢ ca ¿ivabhaktaprap£jakaÅ
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Il a un nom auspicieux; il a un mental auspicieux; il a eu recours à Shiva et à
Rama; il demeure dans un endroit sacré cher à Shiva (Tiruvannamalai);

il honore les dévots de Shiva.

loZ lTtu laiwT;% lkjK% la'k;kig% A
rstksoku~ uhfreku~ usrk es/kkoh fou;kfUor% AA

sarvasajjana saÆp£jyaÅ s¡rajµaÅ saÆ¿ay¡pahaÅ
tejov¡n n¢tim¡n net¡ medh¡v¢ vinay¡nvitaÅ

Il est digne d'être honoré par toutes les bonnes personnes; il sait ce
qui est essentiel; il fait disparaître tous les doutes; il est 'effulgent'; il est  marié à

la voie de la justice; c'est le premier; il est intelligent; il est rempli d'humilité.

riksoku~ dhfrZeku~ /kU;% {kek'kkfUrn;kfUor% A
lekf/kLFkks eqfuJs"V% lq[knq% [kleks ;eh AA

tapov¡n k¢rtim¡n dhanyaÅ kÀam¡¿¡ntiday¡nvitaÅ
sam¡dhistho muni¿reÀ¶aÅ sukhaduÅ khasamo yam¢

Il est toujours en austérités; il est très connu; il est favorable;
il possède patience, paix et bonté; il est établi dans la méditation

profonde; il est le meilleur parmi les sages; il voit de la même
manière plaisirs et peines, il est plein de contrôle.

vkReoku~ lR;ladYi% nq"Vnwjks n;kij% A
vtkr 'kL=qjkuUnh HkDr{kseijk;.k% AA

¡tmav¡n satyasaÆkalpaÅ duÀ¶ad£ro day¡paraÅ
aj¡ta ¿astrur¡nand¢ bhaktakÀemapar¡ya¸aÅ

Il a son mental sous contrôle absolu; il a une volonté sans faille; il est loin
de celui qui a un mauvais mental; il est plein de compassion, il n'a pas
d'ennemis; il est bienheureux; il est dévoué au bien-être de ses dévots.

grikiks fgrkdka{kh reksnwjks egkeuk% A
fLFkrçKks ftrke"kZ% ftrlalkjcU/ku% AA

hatap¡po hit¡k¡ÆkÀ¢ tamod£ro mah¡man¡Å
sthitaprajµo jit¡marÀaÅ jitasaÆs¡rabandhanaÅ

Il détruit les fautes; il désire le bien; il est loin de l'ignorance;
il a une âme élevée; il possède la sagesse inébranlable;
il a conquis la colère; il a vaincu les liens du samsara.

                                         Suite dans un prochain numéro
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Nouvelles de l'ashram
Ce qui se remarque d'entrée, c'est que les cons-

tructions à l'ashram ont repris, alors qu'elles étaient
pratiquement arrêtées depuis deux ans. C'est ainsi
que le hall de méditation est terminé ainsi que les
appartements de Yogiji qui cependant n'y réside pas,
du moins pour le moment. Les travaux continuent
actuellement sur la façade au niveau des finitions.

L'ashram est maintenant administré par celui
que l'on pourrait nommer le disciple principal de
Yogiji, Justice Arunachalam, Mani ne venant plus que
de temps en temps.

On note aussi le retour de Rajmohan après plu-
sieurs années. Rajmohan réside maintenant de ma-
nière continue à l'ashram et s'occupe, entre autres,
de la distribution de nourriture aux sadhus ainsi que
de l'ordinateur nouvellement acquis.

Car l'ashram sert maintenant journellement un
repas aux sadhus qui le désirent. Nous sommes allés
notamment autour de la colline pour donner cette in-
formation aux sadhus qui se trouvaient sur la route.
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Façade Est

Façade Ouest
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La salle de méditation

Le mandapam vu de la salle de méditation
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Le temple d'Arunachakleshvar
vu du Skandashram sur la colline Arunachala

La 'caverne du banyan'
où Swami Ramdas a atteint l'illumination finale
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Jayanti de Yogi Ramsuratkumar

 Cette quinzaine de jours, Yogiji a , comme les années précédentes donné
des darshans publics. Pour la première fois, ces darshans ont eu lieu dans le grand
mandapam.

Comme depuis 1986, aucune célébration spéciale n'avait été prévue pour
le jour-même du Jayanti. La veille, à 22 heures a eu lieu le chant du Gurunama
autour de la statue de Yogiji. Ce chant a été ouvert par l'arti accompli par Lee
Lozowick et s'est terminé à 0h par l'arti accompli par Krishna. Après le petit dé-
jeuner, à 7 h 30, Yogiji et les soeurs de Sudama se sont rendues dans le Yaga Shala
où s'est tenu un homa avec Suresh comme rajpurohit, les autres officiants étant
C.V. Radhakrishnan, Ramesh, Rajmohan et le père de Suresh. Les darshans ont eu
lieu aux heures habituelles, On retrouvait toutes les personnes qui ne manquent
jamais le Jayanti.

Lee Lozowick et Krishna  ont eu l'immense bénédiction d'être appelés cha-
que matin par Yogiji pour partager son petit déjeuner  dans la hutte.
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Une réaction au précédent RAMA NAMA

Il ne faut pas cacher une réaction venue de France au dernier RAMA NAMA, très
certainement au sujet de la traduction française d'un extrait de presse indienne relative à
l'Inquisition à Goa.

La France, comme l'Occident en général, n'est pas confrontée au problème brû-
lant des conversions comme en Inde, à Maurice et en Afrique. L'Occident n'a aucune
conscience de cela, il pense qu'il s'agit d'histoire ancienne. "Comment pouvez-vous faire
paraître une telle chose et parler de Vedanta.  Pour écorcher certains ?" est peut-être un
résumé de cette réaction très compréhensible vue de France. Les Occidentaux n'ont d'in-
formations que ce que l'on veut bien leur montrer. La vie en Occident est très 'aseptisée',
tout ce qui n'est pas 'normal' est marginalisé ou caché. En Occident, la religion est à juste
raison considérée comme affaire personnelle et ces 'histoires' de conversions ne peuvent
être que choses d'un lointain passé. Comment pourrait-on y savoir ce qui se passe actuel-
lement dans les Etats du Nord-Est de l'Inde et ailleurs, comment pourrait-on  connaître au
sujet de la véritable 'guerre' qui s'y mène, des violences commises et des capitaux qui
affluent pour convertir les démunis au Christianisme ? Vu de France cela semble impensa-
ble et irréaliste.

On peut penser que cela devrait être aussi 'caché', que RAMA NAMA ne devrait
pas en parler, que Rama Nama doit se contenter de parler 'Vedanta, Amour Universel,
Ram Nam', etc... Il s'agit justement d'amour universel et, s'il sortait de l' 'ordinaire', le
dernier numéro était un plaidoyer pour 'karma, jnana et bhakti".

Il est bien certain que l'extrait en question ne s'adressait aucunement à la société
fançaise mais à ceux qui sont assiégés par ces sectes, il s'adressait avant tout aux Mauri-
ciens et aux Africains (nous pourrions bien entendu parler des Indiens !)

"Cela n'a pas sa place dans RAMA NAMA" semble-t-on s'offusquer Tel pourtant
ne doit pas être l'avis d'autres lecteurs qui nous écrivent et qui sont, eux, confrontés à cette
réalité.

Le Vedanta ne s'arrête pas à se répéter mentalement : "Tout est Un". Prôner le
Vedanta, c'est aller effectivement dans le sens de l'unité, c'est donc empêcher que l'on
divise. Le Vedanta, c'est de calmer son mental siège d'illusions pour que la Vérité se ré-
vèle. C'est donc empêcher que l'on remplisse ce mental de dogmes qui obcurcissent la vue.
Si individuellement nous devons tuer en nous tout ce qui est mauvais et 'adharmique'
justement afin de découvrir et de vivre que 'Tout est Un', de même devons-nous le faire
socialement, car nous ne sommes pas seuls et 'l'autre est nous'. Il ne s'agit donc pas seule-
ment de suivre le dharma, il faut lutter contre l'adharma. L'un des versets les plus connus
de la Bhagavad Gita est : "Lorsque le dharma décline et que monte l'adharma, je M'in-
carne". La lecture du Ramayana nous montre Rama et Lakshmana tuer les créatures de
l'adharma.
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La lecture du Mahabharata nous montre Krishna conduisant l'armée des Pandavas
pour tuer les créatures de l'adharma, les menteurs, les tricheurs, etc.. Comme Arjuna
voyant ses parents et ses proches, de même l'individualisme fait que l'on pense que l'on a
voulu 'écorcher' ou 'faire du mal' aux chrétiens. Il n'est et ne saurait bien entendu être rien
de tel, cve qui serait terrible. Les individus ne sont pas en cause ici. Tous nous sommes
frères et parents. Tout comme ce que Krishna prêchait qu'il fallait tuer, que tel était le
devoir, n'étaient pas les personnes mais l'a-dharma, de même ici les personnes ne sont pas
en cause mais ce qui est en cause c'est la force d'obscurantisme que représente entre autres
l'Eglise.

Jadis il y avait les kshatriyas qui, pour la défense du dharma, allaient jusqu'à
donner leur vie. Dans le monde actuel, il n'y a plus de kshatriyas, plus personne pour
défendre le dharma, et c'est pour cela que l'adharma prévaut. Comment peut-on dire que
la défense du dharma est 'non védantique' ?

Jésus a dit 'aime ton prochain comme étant toi-même'. Il ne fallait pas voir dans
cet extrait une attaque contre quiconque, mais une défense. Jésus a dit : "on reconnaît
l'arbre à ses fruits". En ne montrant qu'un exemple de fruit, certains lecteurs en butte aux
attaques sectaires avaient une idée pour juger l'arbre et éviter d'être guidés par des aveu-
gles et de "tomber dans le fossé". Aimer l'autre n'est-il pas aussi faire en sorte qu'aucun
mal ne vienne sur lui, ou est-ce seulement répéter dans sa chambre : "lui et moi, c'est
pareil, nous sommes un." ? Swami Samarth Ramdas, Sad-Guru, a initié son disciple Shivaji
dans le mantra "Sri Ram Jai Ram Jai Jai Ram", qui veut dire "Victoire à la Conscience", et
lui a fait remplir son dharma, qui était de lever une armée pour tuer l'intolérance qui
convertissait. Des Gurus du Sikhisme ont subi les pires tortures pour la défense du dharma.
Comment pourrait-on chanter "Aum Sri Ram Jai Ram Jai Jai Ram", "Victoire à la Cons-
cience", "Aime ton prochain comme étant toi-même", "de l'obscurité conduis-nous à la
Lumière" et en même temps laisser l'Inconscience s'emparer du mental de ses frères ?
Ceux qui connaissent vraiment l'Evangile savent combien Jésus vocifère contre ces "pha-
risiens". Lui, l'incarnation divine, ne les traite-t-il pas d'hypocrites, de sépulcres blanchis
? Et s'il a été crucifié, n'est-ce pas quelque part parce que ses disciples ont laissé faire  ?
"Avant que le coq ne chante, tu m'auras renié trois fois ?"

Alors nous invitons à lire les Vedas, le Mahabharata, le Ramayana, l'Evangile,
Swami Vivekananda, Swami Rama Tirtha, Gandhiji, et tant d'autres, pour avoir une idée
de ce qu'est le "Vedanta pratique". Et si cela est compris, alors peut-être une armée de
védantins se lèvera-t-elle pour éviter que des sectes convertissent à coup de violences et de
tromperies dans le monde actuel et prennent pour cible les déshérités et les sans défense,
en cherchant à désunir ce que Dieu a uni, et entendra-t-on la parole : 'Le moindre mal que
vous faites au plus petit d'entre les miens, c'est à Moi-même que vous le faites."

Avez-vous remarqué comme dans nos sociétés occidentales, on  ne peut tenter de
défendre le dharma sans être traité de 'fasciste'  par "ceux qui pensent bien"? Nous invi-
tons nos lecteurs à se documenter sur ce qui se passe en Inde pour qu'ils prennent cons-
cience de qui est fasciste et de ce qui est 'védantique'. Le Vedanta a toujours été l'Amour
qui unit, ce en tuant l'ego.
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Aussi, nous nous tairons pour laisser parler un immense Maître du Vedanta, Jésus
le Christ, qui mieux que quiconque répond :

Evangile selon Matthieu
(Paroles de Jésus, le Christ)

"Car ils disent, et ne font pas. 4 Ils lient des fardeaux pesants, et les mettent
sur les épaules des hommes, mais ils ne veulent pas les remuer du doigt. 5 Ils font
toutes leurs actions pour être vus des hommes. Ainsi, ils portent de larges phylac-
tères, et ils ont de longues franges à leurs vêtements; 6 ils aiment la première place
dans les festins, et les premiers sièges dans les synagogues; 7 ils aiment à être
salués dans les places publiques, et à être appelés par les hommes Rabbi, Rabbi. 8
Mais vous, ne vous faites pas appeler Rabbi; car un seul est votre Maître, et vous
êtes tous frères. 9 Et n’appelez personne sur la terre votre père; car un seul est
votre Père, celui qui est dans les cieux. 10 Ne vous faites pas appeler directeurs;
car un seul est votre Directeur, le Christ. 11 Le plus grand parmi vous sera votre
serviteur. 12 Quiconque s’élèvera sera abaissé, et quiconque s’abaissera sera élevé.

13 Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites! parce que vous fermez
aux hommes le royaume des cieux; vous n’y entrez pas vous-mêmes, et vous n’y
laissez pas entrer ceux qui veulent entrer. 14 Malheur à vous, scribes et pharisiens
hypocrites! parce que vous dévorez les maisons des veuves, et que vous faites
pour l’apparence de longues prières; à cause de cela, vous serez jugés plus sévère-
ment. 15 Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites! parce que vous courez
la mer et la terre pour faire un prosélyte; et, quand il l’est devenu, vous en faites un
fils de la géhenne deux fois plus que vous. 16 Malheur à vous, conducteurs aveu-
gles! qui dites: Si quelqu’un jure par le temple, ce n’est rien; mais, si quelqu’un
jure par l’or du temple, il est engagé. 17 Insensés et aveugles! lequel est le plus
grand, l’or, ou le temple qui sanctifie l’or? 18 Si quelqu’un, dites-vous encore, jure
par l’autel, ce n’est rien; mais, si quelqu’un jure par l’offrande qui est sur l’autel, il
est engagé. 19 Aveugles! lequel est le plus grand, l’offrande, ou l’autel qui sancti-
fie l’offrande? 20 Celui qui jure par l’autel jure par l’autel et par tout ce qui est
dessus; 21 celui qui jure par le temple jure par le temple et par celui qui l’habite;
22 et celui qui jure par le ciel jure par le trône de Dieu et par celui qui y est assis.
23 Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites! parce que vous payez la dîme
de la menthe, de l’aneth et du cumin, et que vous laissez ce qui est plus important
dans la loi, la justice, la miséricorde et la fidélité: c’est là ce qu’il fallait pratiquer,
sans négliger les autres choses. 24 Conducteurs aveugles! qui coulez le moucheron,
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et qui avalez le chameau. 25 Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites!
parce que vous nettoyez le dehors de la coupe et du plat, et qu’au dedans ils sont
pleins de rapine et d’intempérance. 26 Pharisien aveugle! nettoie premièrement
l’intérieur de la coupe et du plat, afin que l’extérieur aussi devienne net. 27 Mal-
heur à vous, scribes et pharisiens hypocrites! parce que vous ressemblez à des
sépulcres blanchis, qui paraissent beaux au dehors, et qui, au dedans, sont pleins
d’ossements de morts et de toute espèce d’impuretés. 28 Vous de même, au de-
hors, vous paraissez justes aux hommes, mais, au dedans, vous êtes pleins d’hypo-
crisie et d’iniquité. 29 Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites! parce que
vous bâtissez les tombeaux des prophètes et ornez les sépulcres des justes, 30 et
que vous dites: Si nous avions vécu du temps de nos pères, nous ne nous serions
pas joints à eux pour répandre le sang des prophètes. 31 Vous témoignez ainsi
contre vous-mêmes que vous êtes les fils de ceux qui ont tué les prophètes. 32
Comblez donc la mesure de vos pères. 33 Serpents, race de vipères! comment
échapperez-vous au châtiment de la géhenne?

34 C’est pourquoi, voici, je vous envoie des prophètes, des sages et des
scribes. Vous tuerez et crucifierez les uns, vous battrez de verges les autres dans
vos synagogues, et vous les persécuterez de ville en ville, 35 afin que retombe sur
vous tout le sang innocent répandu sur la terre, depuis le sang d’Abel le juste
jusqu’au sang de Zacharie, fils de Barachie, que vous avez tué entre le temple et
l’autel. 36 Je vous le dis en vérité, tout cela retombera sur cette génération. 37
Jérusalem, Jérusalem, qui tues les prophètes et qui lapides ceux qui te sont en-
voyés, combien de fois ai-je voulu rassembler tes enfants, comme une poule ras-
semble ses poussins sous ses ailes, et vous ne l’avez pas voulu! 38 Voici, votre
maison vous sera laissée déserte; 39 car, je vous le dis, vous ne me verrez plus
désormais, jusqu’à ce que vous disiez: Béni soit celui qui vient au nom du Sei-
gneur."

Qui dira pourtant que l'Evangile n'est pas védantique, et qui dira que tout cela
n'est pas d'actualité ? Que l'on médite sur chaque phrase. Il y a tout dans cette parole de
Jésus. Et c'est "parole d'Evangile"...

Que ceux qui pensent "cela ne m'a pas plu" nous pardonnent. Nous sommes sûrs
qu'ils ne nous en voudront pas de remplacer le texte traduit dans le dernier Rama Nama
par ces paroles de Jésus le Christ, tirées de l'Evangile selon Matthieu, si toutefois l'on
nous permet de citer l'Evangile dans RAMA NAMA.

Jai Shri Ram !
Jai Shri Christna !
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LE POINT SUR LE RAMNAM MAHAYAGNA

Pour le mois de septembre 1999, le nombre de mantras récités dans le
cadre du Nama japa pour la paix mondiale se monte à 210.000.000. Le total
général du Japa pour la paix mondiale est maintenant de 52.500.000.000.  Rap-
pelons que le but de Ma Krishnabai est de 155 milliards.

L'amour insondable et le rayonnement rafraî-
chissant demeurent en chacun mais ils y som-
meillent. Par le processus de purification appelé
Sadhana, le voile est enlevé et l'on devient alors cons-
cient de ces caractères. Bien qu'en nombre de cas
Dieu en soit la cause, en présence d'une opération
extérieure c'est véritablement une expérience inté-
rieure.. C'est pourquoi votre effort doit consister à
continuer de purifier l'équipement intérieur pour
la révélation du contenu intérieur réel. Par ce pro-
cessus on devient l'instrument choisi de Dieu, une
personnification de l'amour désintéressé et d'autres
vertus semblables.

Swami Satchidananda
lors de son 80ème anniversaire

le 12 novembre 1999
Anandashram
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Abonnement à RAMA NAMA  un an, soit 12 numéros
France 250FF
Ile Maurice 300 Rs

* Photos, sur demande, par photo, format carte postale
France 15 FF
Maurice 50 Rs

* "Yogi Ramsuratkumar Souvenir 1995"
France, non compris frais d'envoi 200 FF
Maurice 720 Rs

* "Yogi Ramsuratkumar, le Divin Mendiant", Biographie écrite par Michel Coquet
France               v. librairies
Maurice 500 Rs

* "Le Temple à Agrahara Collai", reportage vidéo sur Yogi Ramsuratkumar et la nais-
sance de l'ashram, 2 cassettes d'environ 3 heures chacune, production du Yogi Ramsu-
ratkumar Ashram
France, par cassette, port compris 165F
Ile Maurice 170 Rs

* Ramnam
* Yogi Ramsuratkumar chante Mantras et Shlokas
* Durga : 6 discours de C.C. Krishna
* Ramesh chante le réveil de Bharat Mata
* "Méditation" par Swami Hamsananda

par cassette
France, port compris 50 F
Ile Maurice 90 Rs

par CD
France, port compris 150 F
Ile Maurice 250 Rs

* Thevaram Thiruvac, suite de bhajans en tamil, chantés par Mutthiah Desikar
vidéo, production du Yogi Ramsuratkumar Bhavan enregistrement au Ramanashram,
Tiruvannamalai le 30/11/1996

France, port compris  165 F

* T-shirt du Bhavan, frais d'envoi compris (préciser taille : S, M, L, XL) 60 F

(paiements par chèque à l'ordre de C.C. KRISHNA)

     GI RAMSURATKUMAR B
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L'ASSOCIATION

La cotisation pour 1994 est fixée à 200 FF. Merci de remplir le bulletin d'adhésion et de nous le retourner avec votre cotisation. Il est
important que chacun participe  et, par exemple, fasse paraître dans ce bulletin impressions ou 'articles'. Il est rappelé que cette association est
ouverte à tous, quelque soit sa race, sa religion ou autre facteur de différence purement illusoire.

L'association a pour but principal de faire connaître à nos semblables, qui sont véritablement
des chercheurs spirituels mais qui ne savent où aller tant ils se trouvent soit face à des dogmes soit face
à des sectes, soit à des livres d'occultisme sujets à caution, la voie universelle et multimillénaire du
Ramnam donnée par les plus grands sages qui ont parcouru cette terre comme la plus aisée et pratica-
ble par tous.

Beaucoup plus de personnes que nous pensons sont dans ce cas, notamment aussi du fait de
la crise de notre monde. Tant se sentent perdues dans ce monde en déséquilibre. Elles pourront ainsi,
sans renier quoi que ce soit de leur système de pensée, trouver une voie simple et aussi participer à
l'évolution spirituelle de notre planète. Cette voie est universelle et ainsi que l'a dit un des plus grands
Maîtres de cette terre : "Là où deux ou trois sont réunis en Mon Nom, Je suis là au milieu d'eux."

Nous ne pouvons rester égoïstes et ne voir que notre propre évolution. Le don de soi est ce
que réclame ce monde et donner à son frère complètement perdu intérieurement la voie du Ramnam
est un acte d'amour. C'est en ce sens que notre association est un outil pour l'accomplissement de la
mission de notre Maître YOGI RAMSURATKUMAR.

AUM

Participez au RAMNAM MAHAYAGNA pour la paix du monde.
Atteignons ensemble le but fixé par Pujya Mataji Krishnabai.

Chantez ou écrivez le Taraka Mantra.
Envoyez-nous vos cahiers

MOUVEMENT MONDIAL POUR LE RAMNAM
¬

BULLETIN D'ADHESION

NOM : ..........................................  Prénom :  .......................................

Rue :  ..................................................................................................

Code P:  ..........................  V ille : ...........................................................

"Tout ce que je connais c'est le Ram Nam. Pour lui il n'est nul besoin de
réalisation, visions, expériences ou quoique ce soit d'autre. Le Ram Nam
est tout. Chantez le Nom pendant toutes les 24 heures ! Je fais comme me
l'a ordonné mon Maître. C'est assez pour ce mendiant !"

Yogi Ramsuratkumar




